
Branche CORDIER

Voir fiche 20 037 sa soeur Marie CORDIER

Alors que ses parents semblent être restés à Boulay
les filles quittent  la Moselle pour rejoindre PARIS
comme  Anne  CORDIER (fiche 20 050) qui se marie à Paris e 1831
comme  Suzanne CORDIER (fiche 20 026) qui se marie à Paris en 1836
comme Marguerite CORDIER (fiche 20 038) qui se marie à Paris en 1846
comme Marie CORDIER (fiche 20 037) qui se marie à paris en 1836

Le frère Christophe CORDIER est resté à Boulay Moselle
la soeur Catherine CORDIER restée à Boulay y décède à 13 ans.

Son père Tourneur Mercier à Boulay aurait-il eu des contacts pour envoyer ses filles à 
paris comme couturières et corsetières?
 L’installation à Paris de l’aînée Anne Marguerite CORDIER a certainement faciliter 
montée à PARIS de ses soeurs cadettes.

Voir fiche 20 040 de son conjoint Arnauld De VRESSE
Veuf en 1849, suite au décès de Marguerite CORDIER

Il épousera Célestine VERDIER en 1852
Capitaine, Mort pour la France en 1871







Eglise St Germain l’Auxerrois
Paris 1er arrondissement



1838-1855 : restauration de l'église par Jean-Baptiste Lassus et Victor Baltard.
1858-1863 : construction du beffroi latéral nord de l'église par Théodore Ballu.



Plaque rappelant le vœu de Willette

Au Second Empire, le baron Haussmann refuse une nouvelle fois de la détruire alors que le 
ministre d'état et de la maison de l'empereur, Achille Fould le lui suggère. En effet, après 
démolition des vieux immeubles délabrés qui l'entourent, un vaste espace se dégage face à la 
colonnade du Louvre et l'église se retrouve posée en décrochement sur un des côtés, donnant 
un air inesthétique à l'ensemble. Cependant, en tant que protestant, le baron ne veut pas qu'on 
lui reproche d'avoir ordonné la démolition d'un bâtiment aussi symbolique dans lequel avait été 
donné le signal du massacre de la Saint-Barthélémy.

Il développe alors un projet pour équilibrer le tout : il demande à l'architecte Jacques Hittorff de 
construire un bâtiment s'inspirant de l'édifice religieux pour abriter la mairie du 1er 
arrondissement. Hittorff reproduit alors presque à l'identique la façade principale de l'église (un 
porche surmonté d'une rosace) qu'il flanque de constructions semblables aux immeubles de 
cette époque.
Entre les deux, Théodore Ballu, Prix de Rome en 1840, fait construire un campanile (ou beffroi) 
de style gothique flamboyant relié de part et d'autre aux deux édifices par deux portes du 
même style donnant accès à un square séparant les deux monuments.
Cet ensemble architectural sera édifié entre 1858 et 18634.

L'ensemble réalisé fut parfois jugé trop symétrique, au 
point d'être comparé à « un huilier et ses deux burettes 
». Vu de l'extérieur, s'il est difficile de différencier la 
mairie de l'église5, seule l'allure générale plus 
haussmanienne du bâtiment civil le caractérise par 
rapport à l'édifice religieux.

L'église Saint-Germain l'Auxerrois est, depuis l'Ancien 
Régime où les artistes étaient logés au Louvre, la « 
paroisse des artistes ». C'est ici que se marie, le 25 
février 1726, Jean-Philippe Rameau. La Société de 
Saint-Jean pour le développement de l'art chrétien, 

fondée en 1839 par Henri Lacordaire, y dit la messe et 
s'y réunit chaque troisième vendredi du mois ; et la 

messe selon le vœu de Adolphe Léon Willette pour les 
artistes qui mourront dans l'année y est dite le Mercredi des Cendres6. 



Place du Louvre avec la mairie du 1er arrondissement (à gauche)  le beffroi (au centre) et 
l’église (à droite)



PARIS
9 février 1849

L’ancien 4éme arrondissement correspond en partie au nouveau 4éme

PDF Attachment




